
 Sucy le 01 octobre 2017 

 

Chers amis, chers adhérents, 

 

Il y a 70 ans en 1947, s'est tenue à Seelisberg en Suisse une conférence de l'International Council of 

Christians and Jews (ICCJ). Suite à cette conférence l'ICCJ a publié un document sous forme de dix 

recommandations. C'est pourquoi on parle des « Dix points de Seelisberg »1. 

Faire mémoire de cet anniversaire c'est prendre conscience d'où l'on vient, c'est mesurer le chemin 

parcouru et le chemin restant à parcourir. En effet les dix points de Seelisberg ont créé un climat qui a 

« largement contribué à éveiller l'intérêt et à orienter les réflexions de bien des membres de la 

hiérarchie et du clergé catholiques (comme de bien des pasteurs et des penseurs protestants) »2 . 

Nous pouvions alors connaitre, reconnaitre l'autre, sa tradition, ses croyances, ses rites et pour cela 

« se rappeler que le Dieu Un nous parle à tous à travers l'Ancien et le Nouveau Testament »3. 

Un changement remarquable à cet égard a été sans nul doute la reconnaissance du caractère 

permanent de l'alliance de Dieu avec le peuple d'Israël qui se traduira à Vatican II par l'abandon de la 

« Théologie de la substitution ». Ce fut une révolution culturelle, une teshouva. 

Les Chrétiens ont déjà fait de nombreuses découvertes mais ont encore beaucoup à apprendre sur la 

connaissance du judaïsme. C'est l'un des objets d'un dialogue déjà bien engagé, dans lequel nous 

apprenons à nous découvrir mutuellement, juifs et chrétiens.  

À cause ou grâce à tous ces changements dans cette connaissance mutuelle et dans la réflexion 

théologique, des intellectuels juifs estiment en 2002 que tous ces changements appellent une réponse 

juive. « Il est temps pour les juifs de réfléchir à ce que le judaïsme peut dire sur le christianisme à 

présent ». Ce sera « La déclaration juive sur les chrétiens et le christianisme : Dabru Emet »4. 

En 2009 lors du colloque de Berlin l'ICCJ publie un nouvel appel « Le temps du réengagement, les 12 

points de Berlin ". Les « 12 points de Berlin » reflètent la nécessité de redéfinir les dix points de 

Seelisberg en tenant compte des avancées du dialogue inter-religieux. « Nous invitons tous les 

Chrétiens et toutes les communautés chrétiennes à se joindre à notre effort permanent pour éradiquer 

tous les vestiges de mépris à l'encontre des Juifs et pour resserrer les liens avec toutes les 

communautés juives dans le monde. ». 

 

  

                                                 

1 https://www.ajcf.fr/Pour-le-70e-anniversaire-de-la-Conference-de-Seelisberg.html 

2 Paul Démann  SENS 2006, n°2 p79 

3 Point n°1 Déclaration de Seelisberg 

4 http://www.jcrelations.net/Dabru_Emet__D__claration_juive_sur_les_chr__tiens_et_le_christianisme.2782.0.html 

https://www.ajcf.fr/Pour-le-70e-anniversaire-de-la-Conference-de-Seelisberg.html
http://www.jcrelations.net/Dabru_Emet__D__claration_juive_sur_les_chr__tiens_et_le_christianisme.2782.0.html


 

Il nous a paru bon de faire mémoire de tout ce travail effectué depuis 70 ans et de donner à lire à nos 

amis et à nos adhérents ces différents documents afin de mieux prendre conscience du chemin 

parcouru et du chemin à parcourir, afin d'examiner le passé en toute clarté et d'envisager le futur avec 

enthousiasme et espoir. 

Un an après la déclaration de Seelisberg furent créés : 

• l'Amitié Judéo Chrétienne de France dont nous fêterons les 70 ans en 2018, 

• l'État d'Israël dont nous fêterons les 70 ans en 2018. 

Nous nous souvenons aussi qu'il y a dix ans en 2007, le Cardinal Lustiger (de mémoire bénie) nous 

quittait. Il traçait déjà la route d'après les retrouvailles : 

« L'avenir commun entre juifs et catholiques ne se réduit pas à limiter le contentieux possible. Il ne 

peut se contenter d'une pacifique compréhension mutuelle, ni même d'une solidarité dans le service 

de l'humanité. Cet avenir demande un travail sur ce qui est commun, comme sur ce qui sépare, travail 

désormais possible car fondé sur la certitude d'une amitié voulue de Dieu. Que les différences et les 

tensions deviennent un stimulant pour un approfondissement toujours plus attentif et docile au mystère 

dont l'histoire nous constitue les héritiers en indivis. »5 

C'est aussi ce que disait d'une autre façon le pasteur Alain Massini : 

« Mais aujourd'hui les déclarations des juifs français6 et des rabbins orthodoxes de fin 20157, 

reconnaissant le christianisme comme partenaire privilégié, nous invitent à un compagnonnage inédit, 

où la fraternité retrouvée entre Jacob et Esaü, désormais respectueux de leur irréductible identité, 

contribuerait à la restauration d'une humanité réconciliée et pacifiée ainsi qu'à la rédemption du 

monde. »8 

L'AJC du Val de Marne est fière de pouvoir dire que l'ensemble des rédacteurs de la déclaration pour 

le jubilé9 ont un jour participé à l'une ou l'autre de nos conférences.  

L'AJC du Val de Marne fait siennes les paroles du cardinal et du pasteur et continuera de travailler au 

renforcement du dialogue et à une meilleure compréhension entre chrétiens et juifs. 

C'est pourquoi nous souhaitons vous voir nombreux à nos conférences et nombreux à soutenir le 

travail de l'AJC du Val de Marne. 

 

 Pierre Girard et le bureau de l'AJC du Val-de-Marne 

 

                                                 

5 https://www.paris.catholique.fr/310-20-Quarantieme-anniversaire-de.html 

6 Déclaration pour le Jubilé de fraternité à venir : https://www.paris.catholique.fr/declaration-pour-le-jubile-de.html 

7 Faire la volonté de Notre Père des cieux : https://www.ajcf.fr/3-decembre-2015-Declaration-du.html 

8 https://www.ajcf.fr/26-septembre-2016-intervention-du-pasteur.html 

9  À savoir Jean-François Bensahel, Philippe Haddad, Rivon Krygier, Raphy Marciano, Franklin Rausky 

https://www.paris.catholique.fr/310-20-Quarantieme-anniversaire-de.html
https://www.paris.catholique.fr/declaration-pour-le-jubile-de.html
https://www.ajcf.fr/3-decembre-2015-Declaration-du.html
https://www.ajcf.fr/26-septembre-2016-intervention-du-pasteur.html

